
 

 

 

 

 
 

 
Après les importantes chutes enregistrées par les marchés lors des dernières sessions (dont 
aujourd’hui !) qui ont suivi le « Jour de la libération », il est probable que la volatilité persiste 
dans les semaines à venir. The Economist a d'ailleurs renommé cet événement le « Jour de 
la ruine » : les actions ont dévissé, le dollar américain a subi de fortes pressions, les cours 
du pétrole ont reculé, et les taux d'intérêt ont fléchi... Bien que nous estimions que les 
marchés n'ont pas encore pleinement intégré le risque de récession aux États-Unis, UBS, 
parmi d'autres institutions bancaires, anticipe une reprise d'ici la fin de l'année dans son 
scénario principal. 
 
Par ailleurs, les investisseurs qui maintiennent leur stratégie ou continuent d'injecter des 
capitaux malgré les turbulences du marché parviennent généralement à tirer leur épingle du 
jeu sur le long terme. Les marchés présentent une vaste gamme d'opportunités au sein de 
toutes les classes d'actifs, permettant de gérer, de tirer parti ou de relativiser la volatilité 
actuelle. Par exemple s’assurer des revenus durables grâce aux obligations de qualité 
(compliqué en CHF…), gérer le risque politique grâce à l’or voire profiter de placements avec 
une certaine protection du capital. Nous sommes à votre disposition pour en parler, n’hésitez 
pas à nous contacter.  
 
 
 
Conclusion 
 
Même si un changement de position de l'administration Trump ou des décisions judiciaires 
peuvent encore survenir, il est plus réaliste de s'attendre à une actualité défavorable à court 
terme. Les maîtres mots demeurent donc : « garder son calme et diversifier ». 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Fribourg, le 7 avril 2025 
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